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La fête battait son plein. Pour Armédia, c’était la première fois qu’elle participait 

au Festival de la Constellation de la Valise, grande fête triennale où toute la 

communauté se retrouvait.  

On buvait beaucoup. Les étals de boissons moirées, pétillantes, multicolores et 

même pailletées proposaient toutes sortes de saveurs et d’effets. 

Le point culminant était l’ouverture de la valise. Elle était là bien en vue derrière 

la clôture. Une grande malle en bois peinte bleue, mais la couleur était défraichie 

après des siècles de festivités. 

Entre les festivals, la malle voyageait et ramassait les souhaits de toute la 

planète. 

Armédia, ses quatre bras engoncés dans un surplus de soie bigarrée, était 

excitée, car elle allait avoir son premier message. Il fallait avoir atteint les cent ans 

pour y avoir droit.  

Les trompettes sourdes des officiels se faisaient maintenant entendre, c’était le 

moment mystère.  La grande prêtresse arrivait près de la valise. Les trompettes 

résonnaient encore plus fortement. Leur musique faisait vibrer les têtes et les 

âmes de tous les Villandés réunis.  

La déesse allait communiquer. On vit un immense nuage bleuté s’élever au-

dessus d’elle et se répandre sur l’assemblée… Dès que la couleur atteignit les 

entités, elles comprirent le message. 

 

  


